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De la soie pour une Miss

La concurrence 

sera rude pour Diana Nilles à 

Johannesburg lors du concours Miss 

Univers prévu le 12 décembre. Cent 

vingt pays participeront à ce concours 

en présentant leur plus belle femme, 

élue à ce titre Miss nationale. Afin que 

Miss Luxembourg soit la plus 

sensationnelle de toutes sur scène, 

l'atelier Anne Couture, installé au 30, 

rue Beaumont à Luxembourg, lui a 

confectionné des robes de princesse.

Elle est italienne, a des doigts de fée et aime 

les tissus, qu'elle choisit en fonction des coups 

de foudre qu'elle ressent. Anne De Michele est 

italienne et a fait de la haute couture sur 

mesure son activité professionnelle et principale depuis 20 ans. Dans sa petite boutique, les 

rouleaux de soie, de taffetas, d'organza s'amoncellent d'un coté et de l'autre, les robes qu'elle réalise 

sont pendues en attendant leur prochaine cliente. Lors de notre visite, elle ne nous invitera pas à 

descendre dans l'atelier, un lieu qu'elle veut garder mystérieux, peut-être par coquetterie. En 

attendant Diana Nilles, qui tarde à arriver au magasin pour essayer ses créations, Anne De Michele 

raconte que sa passion est d'habiller les femmes : «J'aime faire ressortir l'élégance de la femme et de 

chaque femme. Je travaille sur mesure et je fais tout moi-même. Ce que j'aime réaliser, ce sont des 

toilettes qui ont un éclat particulier. Les robes doivent aussi s'adapter à chaque caractère. Je 

respecte dans mes créations le style de la personne.» 

 

>Un corps mis en valeur 

 

Son art lui a apporté une certaine notoriété et lui permet aujourd'hui d'habiller la plus belle femme 

du Luxembourg et de concourir pour le prix International Designer qui désignera la plus belle robe 

portée lors de la soirée d'élection à Miss Univers. Cette hypothétique récompense sera la seule 

compensation qu'Anne De Michele sera susceptible de recevoir pour les nombreuses heures de 

travail qu'elle a passées à coudre à la main les robes de Miss Luxembourg. Au total, huit robes, 

longues ou courtes, seront présentées, dont une pour le concours international, Beaumont Street : 

une robe de soirée dont la soie satinée met en valeur la couleur de la peau de la jeune femme. 

Moulante et décolletée à souhait, elle dévoile la courbure du dos et dénude les bras de la jeune 
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femme. Un style qui n'oublie pas non plus de dévoiler par une large fente les jambes interminables 

de Miss Luxembourg. Une autre robe, baptisée «Gëlle Fra», fait appel à un aspect plus traditionnel. 

La jeune femme devra présenter sur scène une danse folklorique luxembourgeoise habillée de cette 

robe blanche qui est rehaussée de petites touches dorées. Les manches bouffantes et les grands 

voiles tombant des bras apportent un aspect féerique à notre Miss, qui sera en plus coiffée d'une 

couronne blanche tressée et décorée de feuilles dorées. 

 

>De la robe courte à la robe longue 

 

D'autres robes plus courtes sont destinées à mettre en valeur des jambes à la ligne proche de la 

perfection. Une robe de style charleston aux tons mordorés ou bien une autre, rouge carmin et plus 

latino, habilleront admirablement la jeune femme sur scène. N'oublions pas non plus de mentionner 

la «robe sirène», véritable seconde peau qui colle au corps et décorée par des petites pierres 

Swarovski faisant briller de milles feux le corps de notre beauté nationale. 

 

Almi Boubaker, coresponsable de l'organisation du Comité Miss Luxembourg, présente le prix 

International Designer comme étant une compétition réunissant les représentants de la haute 

couture des 120 pays ayant réalisé les robes du défilé final : «Il y aura aussi des gens de la haute 

couture dans le jury, qui vont donner un prix à la robe. Chaque passage d'une candidate d'un pays 

sera l'occasion de citer le nom du créateur de la robe que porte la miss. Il faut savoir qu'il y a un 

lourd cahier des charges à respecter, qui impose de respecter la couleur et la qualité du tissu 

employé. C'est très sophistiqué. Ne serait-ce que pour remplir le dossier et être dans les temps, cela 

nous a pris au moins un mois.» 

 

Prochainement, un périple attend Diana Nilles. Tout d'abord, elle s'envolera le 5 novembre pour 

Londres pour une préparation au concours avec une soirée mondaine destinée à récolter des fonds 

pour une cause humanitaire, où le gratin londonien sera présent. Puis elle continuera son voyage en 

partant pour Johannesburg participer à la finale de Miss Univers prévue le 12 décembre. Le 15 

décembre, elle sera de retour afin de transmettre sa couronne à Miss Luxembourg 2010. 

 

Diana Nilles semblait détendue et bien décidée à ne pas se laisser démonter par les autres Miss. La 

jeune femme est, depuis son élection, toujours étudiante à Londres en art dramatique. L'année 

prochaine, elle compte bien continuer son cursus universitaire aux États-Unis pour se spécialiser 

dans les techniques de régie du cinéma.
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